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Pour l’espèce bovine 
les places sont chères !

La race Limousine ne dispose que 
de quarante places au Salon de 
l’Agriculture pour être  représentée. 
Les animaux provenant du berceau 
de la race se sont rassemblés à 
Lubersac en Corrèze pour départa-
ger les meilleurs animaux à présen-
ter. Les animaux hors berceau se 
plient au choix d’une commission 
composée d’inspecteurs du Herd 
Book Limousin et d’éleveurs. 

À l’image 
de Nickel, 
t a u r e a u 
l i m o u s i n 
sélectionné 
lors du pas-

sage de la commission de sélection 
le 16 janvier dernier pour se mesu-
rer à ses trois concurrents dans la 
section des taureaux adultes. Nickel 
est né au Gaec des 2 vallées à 
Marange-Zondrange chez M. et 
Mme Oster. C’est un taureau déte-
nu en copropriété par deux élevages 
mosellans et un élevage de l’Ouest 
de la France : l’Earl Grandidier à 
Lesse, l’Earl des 2  Censes à 
Laquenexy et le Gaec Launay en 
Île-et-Vilaine. Ce taureau de 5 ans 
avec une fraîcheur et une fluidité 
dans son déplacement pèse actuel-
lement 1.410 kg, et l’objectif en 
plus de sa sélection, était de se trou-
ver dans la fourchette de poids de 
moins de 1.450 kg que se fixent les 
instances de la race Limousine, afin 

de ne pas aller à l’encontre des qua-
lités de la race qui sont la qualité 
d’élevage, et la facilité de naissance. 

Il s’est illustré sur différents 
concours, arrivé deuxième dans 
la section des taureaux adultes au 
Concours National  de la race qui 
se tenait cette année au Mans. Il a 
participé et remporté de nombreux 
prix également à la manifestation 
d’Agrimax. Dans quelques jours, 
le jeudi 2 mars ce sera peut-être le 
sacre de sa carrière. 

La race Blanc Bleu représentée 
aussi par des mosellans 

La race Blanc 
Bleu, très pré-
sente dans le 
Nord  de  la 
France (ber-
ceau de la race), 
est également présente en Moselle 
notamment dans l’élevage du Gaec  
Desfrères à Hattigny  qui avait 
commencé la sélection il y a une 
vingtaine d’années. Cette race aty-
pique, très impressionnante de par 
sa masse musculaire, avait séduit 
à l’époque Olivier Desfrères.  La 
sélection du gène culard dans la 
race Blanc Bleu produit de gros 
rendements carcasse.

Deux vaches de l’élevage seront 
présentes lors de la manifestation : 
Miss âgée de 5 ans avec son veau 
Taouki participera à la section des 
vaches suitées. Onar âgée de 4 ans 
est l’autre vache de l’élevage qui  
participera  à la section des vaches 

pleines. Cette vache s’était déjà dis-
tinguée au concours National de 
Arras en terminant troisième de 
section. 

Que serait un Salon 
International de l’Agriculture 
sans chevaux ?

La famille 
Lerond va 
également 
se  dépla-
cer au Salon 
cette année 

avec sa jument Rouanne Étole de la 
Seille, âgée de 9 ans qui concourra 
mardi 28 février. Pour la famille 
Lerond, participer au Salon de 
l’Agriculture est un privilège et 
une reconnaissance du travail réa-
lisé. C’est d’ailleurs la cinquième 
jument de la famille qui participera 
au Salon en 15 ans.

Les chevaux, c’est une histoire 
de famille qui se perpétue. Claire 
Lerond, âgée de 21 ans, aura l’hon-
neur, pour la première fois, de pré-
senter la jument lors du Salon. 

Les ovins qui auront aussi 
toute leur place au Salon

Côté ovins, on retrouvera le 
G a e c  d e 
Mariembourg 
à  Guebling 
a v e c  d e s 
béliers Est à 
laine Mérinos nés en 2021 et éle-
vés au centre d’élevage du lycée 
agricole de Pixérécourt. L’élevage 
du Gaec de Mariembourg est bio 
depuis 3 ans. Le bélier Est à laine 
Mérinos est une race rustique locale 
du Grand Est. Les béliers seront 
en présentation au Salon. C’est 
une belle vitrine pour la race qui 
peut intéresser des éleveurs dans 
d’autres régions et même à l’étran-
ger. Le Gaec de Mariembourg 
a, d’ailleurs, réussi à implanter 
quelques troupes dans le Sud de la 
France.

De l’enseignement à la pratique
L e  S a l o n 

international 
de l’Agricul-
ture est aussi la 
manifestation 
où la future 
génération d’éleveurs montre son 
savoir-faire à travers le Challenge 
Inter lycée. C’est le cas pour le 
lycée agricole de Courcelles-
Chaussy qui va tenter sa chance 
avec Rainette, vache 1ère lactation 
de race Prim’Holstein. Une équipe 
de six élèves par lycée relèveront 
le défi de cette confrontation Inter 
Lycée qui sera évaluée en quatre 
épreuves pluridisciplinaires.  

Bonne chance à tous !

Le savoir-faire mosellan 
au Salon à Paris
Le Salon International de l’Agriculture ouvrira ses portes du 25 février 
au 5 mars, l’occasion pour l’élite de l’élevage mosellan de montrer 
son savoir-faire.
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LA STATION DE LANAUD 

Une vente exceptionnelle 
Le 12 Janvier dernier s’est tenue la deuxième vente Reproducteur Jeune de la 
campagne 2022-2023 à la station Nationale Limousine de qualification de 
Lanaud.
Quarante-deux jeunes taureaux Limousins étaient proposés à la vente, tous 
ont trouvé preneur avec une moyenne des enchères qualifiée d’exceptionnelle 
de 7.700 €.
À l’image de cette vente, le Top Price : Stroumph a su séduire les amateurs de 
la race limousine venus s’approvisionner en jeunes taureaux ; tous sélection-
nées sur des critères strictes : comme le sanitaire, les performances en sta-
tion et en ferme, mais également par rapport à une orientation raciale.
Avec un poids de 365 kg à 210 jours et 603 kg à 400 jours, un index station 
Imocr de 116 et un index génomique de 114 en Isevr et 112 en Ivmat ;  
Stroumph est né au Gaec des 2 vallées Oster à Marange-Zondrange chez M. et 
Mme Oster. Ce jeune male avec un dessus et une largeur de bassin exception-
nel est un fils de Diamant 82 sur Nuance (origine de l’élevage Repplinger). 

Il  quittera la France pour rejoindre son nou-
veau propriétaire au Royaume Uni.
Un autre jeune taureau de l’élevage Oster 
s’est également illustré lors de cette vente, 
il s’agit de Sacre. Avec 321 kg à 210 jours 
et 581 kg à 400 jours, un index station Imo-
cr de 102 ce fils de Minion (origine earl de 
la Maurelle à Sanry-les-Vigy) sur Leslie va 
rejoindre le département de l’Eure.
Félicitations aux éleveurs !

James Veber,  
conseiller spécialisé expert

Chambre d’agriculture de la Moselle 
Service élevage 

Tél. 03 87 66 12 46 
james.veber@moselle.chambagri.fr

À l’échelle des trois départements 
de 3CE, on dénombre une cen-
taine d’éleveurs caprins avec 

des systèmes de production variés. 
Bien que la plupart soit des froma-
gers, une dizaine d’entre eux livrent la 
totalité ou une partie de leur lait à la 
laiterie Eurial basée à Château-
Salins. Cette dernière a souhaité 
mettre en place une collecte locale de 
lait de chèvres en 2018 afin de 
répondre à la demande du marché en 
produits ultra frais. La taille des chep-
tels, tous systèmes confondus, varie 
entre 15 et 600 chèvres. 

D’une ferme à l’autre les besoins 
des éleveurs sont très différents et 
c’est pourquoi la Chambre d’agri-
culture propose une carte de ser-
vices adaptée à chacun : de la col-
lecte de données au conseil. 

La collecte de données  
pour piloter l’élevage 

Le contrôle laitier permet de dis-
poser : 

- de données fiables et précises 
pour piloter le troupeau 

- d’indicateurs de comparaison 
par rapport à d’autres élevages 

- d’index génétiques pour sélec-
tionner les animaux à conserver et 
à réformer.

Ces mesures quantitatives et qua-
litatives sont effectuées selon des 
protocoles très précis. 

Le contrôle peut être effectué 
par l’agent ou par l’éleveur, sur les 
deux traites ou sur l’une des deux 
traites avec calcul officiel pour 
ramener le lait sur 24 h.

Quel programme 
d’accompagnement ? 

Afin de fixer le cadre opération-
nel de l’accompagnement, nous 
nous basons sur un contrat de col-
laboration, un temps d’écoute au 
cours duquel éleveur et conseiller 
échangent sur la stratégie globale 
de l’exploitation, sur les axes d’ac-
compagnement avec des objectifs de 
résultats et de valeur ajoutée et sur 
la mise en place d’un plan d’actions 
précis. L’éleveur est amené à choisir 
parmi plusieurs thématiques tech-
niques et une modalité de passages 
annuels (5 passages ou 10 passages).  

• Conduite de la reproduction : des 
préconisations sont proposées afin 
d’aider l’éleveur aux mises en lots 
de chèvres, dans la préparation des 
mâles et des femelles à la période de 
reproduction et dans la mise en place 
éventuelle de protocole de reproduc-
tion selon la méthode choisie (traite-
ment lumineux, hormonal...). 

• Sélection et gestion du trou-
peau  : améliorer dans la durée la 
productivité, la santé, la qualité du 

lait du troupeau grâce à une sélec-
tion à partir des performances indi-
viduelles des mères à chevrettes / 
mères à boucs, des chevrettes pour 
le renouvellement, des réformes et 
le cas échéant des femelles desti-
nées à de la lactation longue.

• Suivi cellules : des plans d’ac-
tions sont proposés pour amélio-
rer la qualité du lait et une liste 
d’animaux à traiter / à réformer est 
transmise. 

• Constat d’alimentation : en 
valorisant les données issues du 
contrôle de performance et l’enre-
gistrement de l’alimentation distri-
buée, on peut déterminer le coût ali-
mentaire de la ration et le comparer 
à d’autres élevages. 

• Nutrition : un plan d’alimen-
tation complet couvrant tous les 
stades physiologiques des lots 
d’animaux est élaboré. Le constat 
d’alimentation est compris dans 
cette prestation ainsi que deux ana-
lyses de fourrages par an.

• Élevage des chevrettes : un sui-
vi de croissance détaillé permet de 
suivre et d’ajuster les rations et la 
conduite d’élevage des jeunes en 
relation avec les objectifs de crois-
sance aux âges clés.

• Pilotage du pâturage : le conseil-
ler accompagne l’éleveur avec un 
outil numérique d’aide à la décision 
(HappyGrass) afin préparer la nou-
velle saison de pâturage, de simuler 
rapidement un investissement ou 
une modification de son parcellaire  
et de valoriser des mesures de hau-
teurs d’herbe à des périodes clés.

• Système fourrager : l’objectif 
est de répondre aux besoins d’auto-
nomie protéique ou d’autonomie 
fourragère de l’atelier caprin lait et 
de maîtriser les achats d’aliments. 
L’éleveur aura un bilan fourrager, 
ou un plan fourrager en fonction 
des besoins ainsi que des préconisa-
tions d’actions correctives.

• Bilan technico-économique : il 
s’agit d’une analyse de la conduite 
technique et économique de l’ate-
lier caprin allant jusqu’à la marge 
brute. Des marges de progrès sont 
mises en évidence et un plan d’ac-
tions est rédigé afin d’y arriver. 

Enfin, parce que nous pensons 
que le partage d’expériences entre 
professionnels est essentiel, nous 
proposons deux rendez-vous collec-
tifs sur une thématique définie par 
les éleveurs, clients de la prestation. 

Christelle Vaillant,  
conseillère petits ruminants 

3CE

Une offre de service  
pour les éleveurs caprins
Les services élevage des Chambres d’agriculture 
d’Alsace, de Moselle et de Haute-Marne ont mutualisé 
leurs compétences à travers l’entité 3CE. La filière 
caprine est également concernée par cette dynamique 
qui a permis de proposer aux éleveurs une nouvelle 
offre de service. 

Chambre d’agriculture de la Moselle 
Service élevage - Christelle Vaillant 

Tél. 06 80 61 85 80 
christelle.vaillant@moselle.chambagri.fr


